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Disons-le, d’entrée de jeu, la souffrance psy-
chique n’est pas une pathologie psychiatrique. 
Et pourtant, elle influe sur le comportement 
des personnes et se traduit souvent par une 
tendance à se replier sur soi, à s’isoler sur le 
plan affectif et relationnel. La dépression, les 
grandes angoisses et anxiétés, en sont les prin-
cipaux signes révélateurs. Elle s’accompagne 
souvent par une marginalisation sociale liée 
à une diminution de la puissance d’agir de la 
personne concernée qui n’est plus en capacité 
de faire, de dire et d’énoncer son mal-être.
 
Quelle est notre pratique aux Captifs pour  
accompagner les personnes de la rue en  
souffrance psychique ? Nous allons vers elles, 
sans les stigmatiser, les « mains nues » dans le 
cadre de tournées-rue pour les rencontrer et 
tenter de nouer, avec elles, dans la durée, une 
relation stable et confiante, capable de les faire 
progresser sur un chemin de guérison et d’es-
pérance. Cette relation est fragile, susceptible 
au quotidien d’être remise en cause ; il faut 
du temps, de la patience et de la bienveillance 
pour « s’apprivoiser » mutuellement.

Pour aller plus loin ensemble, nous allons faire 
alliance avec les acteurs du soin, du sanitaire 
et du médico-social pour définir et mettre 
en œuvre « un projet de vie » respectueux 
des capacités de chacun. Une alliance en actes,  
féconde, pleine d’amour et de miséricorde en 
faveur de nos frères en souffrance psychique. 
Telle est l’incitation du Pape François, qui 
nous sollicite pour que « dans les paroisses, 
les communautés, les associations – bref, 
là où il y a des chrétiens – quiconque doit  
pouvoir trouver une oasis de miséricorde ». 
En ce sens, nos tournées-rue sont certaine-
ment une illustration concrète de ces « oasis 
de miséricorde ».
 
Chacune et chacun selon nos responsabilités 
respectives, soyons donc ces acteurs engagés 
au service de nos frères de la rue en souffrance 
psychique, pour changer nos regards et pour 
rétablir leur dignité. Quel beau programme 
rempli d’espérance pour la nouvelle année qui 
s’ouvre à nous aux Captifs !
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